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uJ vo 'éii mes petits enlauts, et'
Dieu vous bénit avec moi Soyez lieu-

" reux ! Que ce jour soit comme tous ceux
que-vou passicez dans ;e mondll.e que
vousine coniiissez pas encore. O, nie
che-rs: enfants I ...... venez embrasser

i votre père ! votre chère mère ! ..... cil-
"brassez-vous les uns, les autres !.>...'.
Puis-viennent les larmes, et vous voyez
les 'petits enfants se disputer le plaisir
d'embrasser leur mère qui les presse sur
son sein, leur père qui les -carresse dans
os ibras !....
rVoyezplus loin ces époux qui comp-
tent peut-être cinquante' sns de ménago
qui oublient dans ce beau jour:leurs ehe-

eux blancs, qui redressent leur dos courbiS
pour ne se rappeler qtue leur jeunesse,
pour no pensur lcu'au jour qu'ils célè-
brent ....

Voyez nilleurs ces jeunes époux aclà.
vent à peine leur première lune de bon-
heur qui ne connaissent encore rien des
inquiétudes du ménage, ne vivent qIe
pour le bonheur de l'union, attendent avec
tant d'impatience l'heureux jour où ils

Surront donner une nouvelle créature à
icu, un nouveau membre à leur famille:

voyez aveu qu'elle joie, avec ý qu'elle ten-
dresse ils resserrent les nSuds qui les
unissent.

Voez encore cette jeune fille, dont ls
cur a commencé a battie pour l'amour;
voyez laserrer la main de son aimant
voyez la recueillir ses tendres baisers, ses
parolesde fidélité, ses promesses sacrées.

.u..i.. ... ;................... .....

Voilà done quelques uns des tablèux
interressantaque le premier jour de l'an
nous offremai dans ces tableaux comme
dons tous les autres; il y a des ombres."
Ce jour si beau, ai grand pour les heureux
do la terre, ne luit-il pas aussi pour les
heureux; cette année qui conuencu pour,
nous sous de si beaux auspices, no coin-
mence-t-elle pas non plus avec un horizon
d'orage et d'infortuno pour quelques autres .

.... . . o.. ...... ..... · · · ..

ô mon coeur, ne retrace par ces inages
laisse, laisse peur aujourd'hui ces tristes
pensées !

Mais avan; de briser sur ces détail , O
monais, daignons au milieu de nos,
plaisirs jeter un fegard furtif sur les scènes
du nialhouré allons verser tous ensemble'
dans le oein du pauvre le denier de la; cha.'

rité; iue l'année commenee-par une bone
Suvre, et le jour de, l'an, n'en sera pour
'nous que plus beau, plus consolent et Dieu
sera coitent et accomplira dans sa miséri-
corde les voeux que nous oserons faire.

Nous souhaitons......-.. laissent nos
voux rencontrer les vues de l'Éternit6 I.

Que l'enfant à la manmelle se repasant
sur le soin ic sa inîre y puise le lait de la
vertu et du bonheur

Que l'adolescent croisse heureusement
polir Dieu, la société et la Patrie I

Que le jeune homme suive courageuse-
ment la tache que Dieu et son cour lui
auront marquée

Que l'époux coutinue a yivre pour son
épouse et ses enfants !

Que son épouse fasse le même
Que l'amant demeure fidèle à son

antu
Que l'amante soit de même
Que l'ami soit toujours ami 1
Que le riche soit digne do ses richesses,

qu'il les sacrifie nu pauvre I
Que le pauvre vive plus heureux, et

qu'il meure ricle dans l'esprit de Die 1
Que le supérieur vive avec ses sujets

comme s'il ne l'était pas !
Que le sujet se soumettre au supérieur,

qurnd il sera juste .
Que. tous vivent heureux et meurent

de mme I!
Que notro Patrie, notre beau Canada

voie renahtr son bonheur, qu'elle fleu-
risse grande et belle comme par le pas-

Ainsi-soit-il ? .
....... .. ...... .......... ... .1. ..

En terminant amis lecteurs, je vous sou-
haite une longue et parfaite sauté et le
P'aradis dans le ciel llt fin de Vos jours,
etc., etc., bien d'autres souhaits tout aussi
expressifs que les bonnes gens ont coutu-
me de faire.
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